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Des visages souriants et des cœurs reconnaissants
Par Carlos A. Godoy
des soixante-dix

Nyuso Zenye Kutabasamu na Mioyo Yenye Shukrani
Na Mzee Carlos A. Godoy
Wa Sabini
 
Conférence générale d’octobre 2025

La grandeur de nos saints en Afrique devient en-
core plus évidente lorsqu’ils font face aux difficultés 
de la vie et aux exigences d’une Église grandis-
sante.

Il y a un peu plus d’un an, j’ai été relevé de 
mon appel dans la présidence des soixante-dix, 
un changement qui a été annoncé ici, lors de la 
conférence générale. Parce que mon nom a été 
prononcé peu de temps après celui des Autorités 
générales émérites, beaucoup ont supposé que 
ma période de service était également achevée. 
Après la conférence, j’ai reçu de nombreux 
messages de gratitude et de bons vœux pour la 
prochaine étape de ma vie. Certaines personnes 
m’ont même proposé d’acheter ma maison au 
nord de Salt Lake. C’était agréable de voir que 
j’allais manquer à certains et aussi de savoir que 
nous n’aurons pas de mal à vendre notre maison 
lorsque mon service prendra fin. Mais je n’en suis 
pas encore là.

Ma nouvelle affectation nous a conduits, 
Monica et moi, sur le beau continent africain, où 
l’Église est florissante. C’est une bénédiction que 
de servir parmi les saints fidèles de l’interrégion 
du Sud de l’Afrique et d’être témoin de l’amour 
du Seigneur pour eux. Il est inspirant de voir des 
familles intergénérationnelles de tous horizons, 
notamment de nombreux membres de l’Église 
prospères et instruits, consacrer leur temps et 
leurs talents à servir autrui.

En même temps, compte tenu de la démog-
raphie de cette région, de nombreuses personnes 
aux moyens modestes se joignent à l’Église et 
voient leur vie transformée grâce aux bénédic-
tions du paiement fidèle de la dîme, et aux possi-
bilités d’études qu’offre l’Église. Des programmes 

Uzuri wa Watakatifu wetu katika Afrika unadhi-
hirika zaidi wanapokabiliana na changamoto za 
maisha na mahitaji ya Kanisa linalokua.

Kidogo zaidi ya mwaka mmoja uliopita, 
nilipumzishwa kutoka katika jukumu langu la 
Urais wa Sabini, mabadiliko yaliyotangazwa hapa 
kwenye mkutano mkuu. Kwa sababu jina langu 
lilisomwa karibu na yale ya Viongozi Wakuu 
wenye mamlaka wanaostaafu na kubaki na 
heshima, wengi walidhani nilikuwa nikimaliza 
muda wangu wa huduma. Baada ya mkutano, 
nilipokea jumbe nyingi za shukrani na kunitakia 
mema kwa awamu yangu inayofuata katika mai-
sha. Wengine hata walitoa maombi ya kununua 
nyumba yangu huko North Salt Lake. Ilipende-
za kuona kwamba nitakumbukwa na pia kujua 
kwamba hatutakuwa na shida kuuza nyumba 
pale nitakapofika mwisho wa kazi yangu. Lakini 
sijafika hapo bado.

Kazi yangu mpya imetupeleka Monica na 
mimi katika Afrika nzuri, mahali ambapo sasa 
Kanisa linanawiri. Imekuwa baraka kuhudumu 
miongoni mwa Watakatifu waminifu katika 
Eneo la Afrika Kusini na kushuhudia upendo 
wa Bwana kwao. Inatia moyo kuona familia za 
vizazi kutoka mazingira yote, ikiwa ni pamoja na 
wengi wa waumini wa Kanisa, waliofanikiwa na 
walioelimika wakitenga muda na talanta zao ili 
kuwahudumia wengine.

Wakati huo huo, kutokana na idadi ya watu 
katika eneo hilo, watu wengi wa kipato cha kati 
wanajiunga na Kanisa na kubadilisha maisha 
yao kupitia baraka za uaminifu katika zaka na 
fursa za elimu zinazotolewa na Kanisa. Programu 
kama vile Succeed in School, EnglishConnect, 
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tels que « Réussir ses études », « EnglishConnect 
», « BYU–Pathway Worldwide » et le fonds 
perpétuel d’études sont une bénédiction pour de 
nombreuses personnes, en particulier la généra-
tion montante.

James E. Faust a déclaré un jour : « On dit 
que notre Église fait peu de convertis parmi les 
grands de ce monde, mais qu’elle rend grands les 
gens ordinaires. »

La grandeur de nos saints en Afrique devi-
ent encore plus évidente lorsqu’ils font face aux 
difficultés de la vie et aux exigences d’une Église 
grandissante. Ils les abordent toujours avec une 
attitude positive. Ils démontrent bien le célèbre 
enseignement de Russell M. Nelson :

« La joie que nous ressentons dépend peu de 
notre situation, mais entièrement de l’orientation 
de notre vie.

« Lorsqu’elle est centrée sur le plan du salut 
de Dieu et sur Jésus-Christ […] et son Évangile, 
nous pouvons connaître la joie, quoi qu’il arrive, 
ou n’arrive pas, dans notre vie. »

Ils restent joyeux malgré leurs difficultés. 
Ils ont appris que notre relation avec le Sauveur 
nous permet d’aborder les difficultés le visage 
souriant et le cœur reconnaissant.

Je vais vous raconter certaines de mes ex-
périences avec ces saints fidèles qui illustrent ce 
principe, en commençant par le Mozambique.

Au Mozambique
Il y a quelques mois, j’ai présidé une con-

férence pour un pieu organisé il y a à peine un 
an et qui comptait déjà dix unités. Plus de 2 000 
personnes remplissaient la petite église et on 
avait installé trois tentes à l’extérieur. Le président 
de pieu a trente et un ans, sa femme en a vingt-
six et ils ont deux jeunes enfants. Il dirige sans se 
plaindre, avec un visage souriant et un cœur re-
connaissant, ce pieu en pleine croissance dont les 
membres rencontrent de nombreuses difficultés.

Lors d’un entretien avec le patriarche, j’ai 
appris que sa femme était gravement malade 
et qu’il avait du mal à s’occuper d’elle. Après en 
avoir parlé avec le président de pieu, nous lui 
avons donné une bénédiction de la prêtrise. J’ai 
demandé au patriarche combien de bénédictions 
patriarcales il donnait en moyenne.

Il a dit : « Huit à dix. »
J’ai demandé : « Par mois ? »

BYU–Pathway Worldwide, na Mfuko Endelevu 
wa Elimu vinawabariki watu wengi, haswa wale 
wa kizazi kinachoinukia.

Rais James E. Faust aliwahi kusema, “Imese-
mekana kwamba kanisa hili siyo lazima liwavutie 
watu wakuu lakini mara nyingi huwafanya watu 
wa kawaida kuwa watu wakuu.”

Ukuu wa Watakatifu wetu katika Afrika un-
adhihirika zaidi wanapokabiliana na changamo-
to za maisha na mahitaji ya Kanisa linalokua. 
Daima wao wanakabiliana na changamoto hizo 
kwa mtazamo chanya. Wanatoa mfano unaoju-
likana vyema wa mafundisho kutoka kwa Rais 
Russell M. Nelson:

“Shangwe tunayoihisi inahusika kwa kiasi 
kidogo sana na hali za maisha yetu na inahusika 
na kila kitu kinachohusu fokasi ya maisha yetu.

“Wakati fokasi ya maisha yetu inapokuwa 
katika mpango wa Mungu wa wokovu … na Yesu 
Kristo na injili Yake, tunaweza kuhisi shangwe 
bila kujali nini kinatokea—au hakitokei—katika 
maisha yetu.”

Wanapata shangwe licha ya changamoto zao. 
Wamejua kwamba uhusiano wetu na Mwokozi 
hutuwezesha kuyakabili magumu tukiwa na nyu-
so zenye kutabasamu na mioyo yenye shukrani.

Hebu nishiriki baadhi ya uzoefu wangu na 
watakatifu hawa waaminifu wanaoonesha kanuni 
hii, kuanzia na Msumbiji.

 Msumbiji
Miezi michache iliyopita, niliongoza mku-

tano wa kigingi chenye mwaka mmoja ambacho 
tayari kilikuwa na vitengo 10. Zaidi ya watu 2,000 
walijaa kwenye kanisa dogo na mahema matatu 
yaliyowekwa nje. Rais wa kigingi ana umri wa 
miaka 31, mke wake miaka 26, na wana watoto 
wawili wadogo. Anakiongoza kigingi hiki kin-
achokua na chenye changamoto bila ya malala-
miko—akiwa tu na uso wenye kutabasamu na 
moyo wenye shukrani.

Katika mahojiano na patriaki, nilijifunza 
kwamba mke wake alikuwa mgonjwa sana, na 
alikuwa akikabiliwa na changamoto ya kum-
hudumia. Baada ya kushughulikia suala hili 
na rais wa kigingi, tulimpa baraka za ukuhani. 
Nilimuuliza patriaki ni baraka ngapi za kipatriaki 
anatoa kwa wastani.

“Nane hadi kumi,” alisema.
Nilimuuliza, “Kwa mwezi?”
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Il m’a répondu : « Par semaine ! » Je lui ai dit 
qu’il n’était pas sage d’en faire autant par semaine.

Il a dit : « Frère Godoy, les gens continuent 
de venir chaque semaine, y compris de nouveaux 
membres et de nombreux jeunes. » Encore une 
fois, pas de plaintes, seulement un visage souriant 
et un cœur reconnaissant.

Après la session du samedi soir de la con-
férence de pieu, alors que je me rendais à l’hôtel, 
j’ai remarqué que des gens achetaient de la nour-
riture le long de la route, tard le soir. J’ai de-
mandé à mon chauffeur pourquoi ils achetaient 
de la nourriture après la tombée de la nuit, plutôt 
que d’en acheter pendant la journée. Il a répondu 
qu’ils travaillaient pendant la journée afin d’avoir 
l’argent nécessaire pour acheter de la nourriture 
le soir.

J’ai dit : « Oh, ils ont travaillé aujourd’hui 
pour manger demain. »

Mais il m’a corrigé : « Non, ils ont travaillé 
pendant la journée pour manger ce soir. » 
J’avais espéré que nos membres étaient dans une 
meilleure situation, mais il m’a confirmé que 
beaucoup d’entre eux rencontraient des difficultés 
similaires dans cette partie du pays. Le lende-
main matin, lors de notre session du dimanche, 
en ayant pris conscience de leur situation, j’ai été 
encore davantage ému par leur visage souriant et 
leur cœur reconnaissant.

En Zambie
En allant à la réunion du dimanche, le prési-

dent de pieu et moi avons vu un couple marcher 
le long de la route avec un bébé et deux enfants 
en bas âge. Nous nous sommes arrêtés pour leur 
proposer de les emmener. Ils étaient surpris et 
ravis. Quand j’ai demandé quelle distance ils 
devaient parcourir à pied pour se rendre à l’église, 
le père m’a répondu que cela prenait de quaran-
te-cinq minutes à une heure, selon le rythme des 
enfants. Ils faisaient ce trajet aller-retour, chaque 
dimanche, sans se plaindre, mais avec un visage 
souriant et un cœur reconnaissant.

Au Malawi
Un dimanche, avant une conférence de 

pieu, j’ai rendu visite à deux branches qui te-
naient leurs réunions dans des écoles publiques. 
J’ai été surpris par l’humble état des bâtiments, 
dans lesquels il manquait même certaines des 
commodités de base. Lorsque j’y ai rencontré 

Alijibu, “Kwa wiki!” Nilimshauri kwamba 
kufanya hivyo kwa idadi hiyo kwa wikendi hai-
kuwa busara.

“Mzee Godoy,” alisema, “wanaendelea kuja 
kila wiki, ikiwa ni pamoja na waumini wapya na 
vijana wengi.” Tena, bila ya malalamiko—aki-
wa na uso wenye kutabasamu na moyo wenye 
shukrani.

Baada ya kikao cha Jumamosi jioni cha mku-
tano wa kigingi, nilipokuwa njiani kuelekea ho-
telini, niliona watu wakinunua chakula kando ya 
barabara usiku sana Nilimuuliza dereva wangu 
kwa nini walikuwa wanafanya hivyo wakati iliku-
wa giza sana badala ya mchana. Alijibu kwamba 
walikuwa wakifanya kazi mchana ili wawe na 
pesa kufanya hivyo baadaye.

“Ooh, walikuwa wanafanya kazi leo ili wale 
kesho,” nilisema.

Lakini alinirekebisha, “Hapana, walikuwa 
wanafanyakazi mchana ili wale usiku.” Nilikuwa 
na matumaini kwamba waumini wetu yaweze-
kana walikuwa katika hali nzuri zaidi, lakini 
alithibitisha kwamba wengi walikabiliwa na 
changamoto kama hizo katika sehemu hiyo ya 
nchi. Asubuhi iliyofuata, wakati wa kikao chetu 
cha Jumapili na nikawa na ufahamu mpya wa 
hali yao, nilifurahishwa zaidi nyuso zao zenye 
kutabasamu na mioyo yenye shukrani.

 Zambia
Tukiwa njiani kwenda kwenye mkutano wa 

Jumapili, rais wa kigingi na mimi tuliwaona wa-
nandoa wakitembea kando ya barabara wakiwa 
na mtoto mchanga na watoto wadogo wawili. 
Tulisimama ili kuwabeba. Walishangaa na kufu-
rahia. Nilipowauliza ni umbali gani walitakiwa 
kutembea kwenda kanisani, baba alijibu kwam-
ba inaweza kuchukua dakika 45 hadi saa moja, 
itategemea mwendo wa watoto. Waliikabili safari 
hii kwenda na kurudi, kila Jumapili, bila malala-
miko—ni nyuso zenye kutabasamu na mioyo 
yenye shukrani tu.

 Malawi
Jumapili moja kabla ya mkutano wa kigingi, 

nilitembelea matawi mawili yaliyokuwa yakitu-
mia shule za umma kama nyumba za mikutano. 
Nilishtushwa na uduni wa hali ya majengo hayo, 
ambayo hayakuwa na hata huduma za msingi. 
Nilipokutana na waumini wachache pale, nili-
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quelques membres, j’étais prêt à m’excuser pour 
les conditions inadéquates de leur lieu de culte, 
mais ils étaient heureux d’avoir un endroit près 
de chez eux pour se rassembler, évitant ainsi de 
longues heures de marches. Encore une fois, il 
n’y avait pas de plaintes, seulement des visages 
souriants et des cœurs reconnaissants.

Au Zimbabwe
Le lendemain du samedi où nous avions eu 

une réunion de formation des dirigeants, le prés-
ident de pieu m’a emmené aux réunions domini-
cales qui se tenaient dans une maison louée. Il 
y avait 240 personnes présentes. Puis l’évêque a 
présenté les dix nouveaux membres baptisés cette 
semaine-là. L’assemblée était répartie dans deux 
petites salles, avec quelques membres assis à l’ex-
térieur du bâtiment, assistant à la réunion par les 
fenêtres et les portes. Encore une fois, il n’y avait 
pas de plaintes, seulement des visages souriants 
et des cœurs reconnaissants.

Au Lesotho
J’ai visité ce beau petit pays, aussi connu sous 

le nom de « royaume des montagnes », pour su-
perviser la transition d’un district de l’Église vers 
le statut de pieu. Après les réunions du samedi, 
j’ai assisté aux réunions dominicales dans l’une de 
leurs branches, dans une maison louée. La salle 
de Sainte-Cène était pleine à craquer et beaucoup 
de gens se tenaient devant la porte pour partici-
per à la réunion. J’ai dit au président de branche 
qu’il avait besoin d’une maison plus grande. 
À ma grande surprise, il m’a informé qu’il ne 
s’agissait que de la moitié des membres de son 
unité. L’autre moitié prendrait part à une deux-
ième réunion de Sainte-Cène après la deuxième 
heure. Encore une fois, il n’y avait pas de plaintes, 
seulement des visages souriants et des cœurs 
reconnaissants.

Je suis retourné au Lesotho plus tard quand 
un accident de la route mortel a touché plu-
sieurs de nos jeunes, comme l’a déjà mentionné 
frère Christofferson. Quand j’ai rendu visite aux 
familles et aux dirigeants, je m’attendais à une at-
mosphère morose. Au lieu de cela, j’ai rencontré 
des saints forts et résilients qui faisaient face à la 
situation d’une manière édifiante et inspirante.

Sur cette photo, Mpho Anicia Nku, 14 ans, 
qui a survécu à l’accident, illustre bien cela quand 

kuwa tayari kuomba msamaha kwa hali duni ya 
nyumba yao ya mkutano, lakini walifurahia kuwa 
na mahali pa karibu pa kukusanyika, wakiepuka 
kutembea mwendo mrefu. Tena, hakukuwa na 
malalamiko—ni nyuso tu zenye kutabasamu na 
mioyo yenye shukrani

 Zimbabwe
Kufuatia Jumamosi ya mafunzo ya uongozi, 

rais wa kigingi alinipeleka kwenye ibada za Juma-
pili zinazofanyika katika nyumba ya kukodi. Ku-
likuwa na watu 240 waliohudhuria. Kisha askofu 
aliwatambulisha waumini wapya 10 waliobatiz-
wa wiki hiyo. Umati ulikuwa umeenea katika 
vyumba viwili vidogo, huku baadhi ya waumini 
wakikaa nje ya jengo, wakitazama mkutano kupi-
tia madirishani na milangoni. Tena, hakukuwa 
na malalamiko—ni nyuso tu zenye kutabasamu 
na mioyo yenye shukrani

 Lesotho
Nilitembelea nchi hii ndogo na nzuri, pia 

ikijulikana kama “ufalme wa mlimani,” kuona 
wilaya ya Kanisa ikijiandaa kuwa kigingi. Kufua-
tia Jumamosi ya mikutano, nilihudhuria kipindi 
cha Jumapili katika moja ya matawi yao katika 
nyumba ya kukodisha. Chumba cha sakramenti 
kilikuwa kimefurika, watu wakiwa wamesimama 
nje ya mlango ili wapate kushiriki. Nilimwambia 
rais wa tawi kwamba alihitaji nyumba kubwa. 
Kwa mshangao wangu, alinijulisha kwamba hii 
tu ni nusu ya waumini wake. Nusu nyingine 
wangehudhuria mkutano wa pili wa sakramenti 
baada ya saa ya pili. Tena, hakukuwa na malala-
miko—ni nyuso tu zenye kutabasamu na mioyo 
yenye shukrani

Nilirejea Lesotho baadaye kutokana na ajali 
mbaya ya barabarani iliyohusisha vijana wetu 
kadhaa, ambayo tayari ilitajwa na Mzee Todd D. 
Christofferson hapo awali. Wakati nilipozitem-
belea familia na viongozi, nilitarajia hali ya 
huzuni. Badala yake, nilikutana na Watakatifu 
wenye nguvu na wakakamavu ambao walikuwa 
wakikabiliana na hali hiyo kwa njia inayoinua na 
kuhamasisha.

Mpho Aniciah Nku, 14, mwaathirika wa ajali 
aliyenusurika katika ajali hii kwenye picha hii, 
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elle dit : « Faites confiance à Jésus et tournez-
vous toujours vers lui, parce que, grâce à lui, vous 
trouverez la paix et il vous aidera tout au long du 
chemin vers la guérison. »

Ce ne sont là que quelques exemples de leur 
attitude positive, parce qu’ils placent l’Évangile 
de Jésus-Christ au centre de leur vie. Ils savent où 
trouver de l’aide et de l’espoir.

Le pouvoir de guérison du Sauveur
Pourquoi le Sauveur peut-il nous secourir, 

quelles que soient les situations de notre vie ? 
La réponse à cette question se trouve dans les 
Écritures :

« Et il ira, subissant des souffrances, et des 
afflictions, et des tentations de toute espèce. […]

« Et il prendra sur lui [les] infirmités [de son 
peuple], afin que ses entrailles soient remplies de 
miséricorde […] afin qu’il sache […] comment 
secourir son peuple selon ses infirmités. »

Comme frère Bednar l’a enseigné, il n’y a 
pas de douleur, d’angoisse ou de faiblesse phy-
sique que le Sauveur ne connaisse pas. « Dans un 
moment de faiblesse, vous et moi pouvons nous 
écrier : ‘Personne ne comprend [ce que je suis en 
train de vivre]. […]’ Peut-être, en effet, qu’aucun 
être humain ne comprend. Mais le Fils de Dieu 
sait et comprend parfaitement. » Et pourquoi ? 
Parce qu’il a « ressenti et porté nos fardeaux bien 
avant nous».

Je conclus en témoignant des paroles du 
Christ rapportées dansMatthieu 11:

« Venez à moi, vous tous qui êtes fatigués et 
chargés, et je vous donnerai du repos.

« Prenez mon joug sur vous et recevez mes 
instructions, car je suis doux et humble de cœur ; 
et vous trouverez du repos pour vos âmes.

« Car mon joug est doux et mon fardeau 
léger. »

Tout comme ces saints d’Afrique, je sais que 
cette promesse est vraie. Elle est vraie là-bas, et 
elle est vraie partout. J’en témoigne au nom de 
Jésus-Christ. Amen.

imeelezwa vizuri kwa maneno yake mwenyewe: 
“Mtumainie Yesu na kila wakati mtegemee Yeye, 
kwa maana kupitia Yeye utaipata amani, na Yeye 
atakusaidia katika mchakato wa kupona.”

Hii ni mifano michache ambapo tunaona 
mitazamo yao chanya kwa sababu wameyaweka 
maisha yao katika injili ya Yesu Kristo. Wanajua 
mahali pa kupata msaada na tumaini.

 Nguvu ya Uponyaji ya Mwokozi
Kwa nini Mwokozi anaweza kuwasaidia wao 

na sisi katika hali zo zote za maisha yetu? Jibu 
linaweza kupatikana katika maandiko:

“Na atakwenda, na kuteseka maumivu na 
masumbuko na majaribio ya kila aina. …

“… Na atajichukulia unyonge wao, ili moyo 
wake ujae rehema, … ili ajue … jinsi ya ku-
wasaidia watu wake kulingana na unyonge wao.”

Kama alivyofundisha Mzee David A. Bebnar, 
hakuna maumivu ya kimwili, huzuni, au udhaifu 
tunaoweza kupata ambao Mwokozi hajui. “Wewe 
na mimi katika wakati wa udhaifu tunaweza 
kulia, ‘Hakuna anayeelewa [kile ninachopitia]. 
…’ Hakuna mwanadamu, pengine, anayejua. Ila 
Mwana wa Mungu anajua vizuri na anaelewa.” 
Na kwa nini? Kwa sababu Yeye alihisi na alibeba 
mizigo yetu kabla hatujafanya hivyo.”

Ninamalizia kwa ushuhuda wangu wa mane-
no ya Kristo yanayopatikana katikaMathayo 11

“Njooni kwangu, ninyi nyote msumbukao na 
wenye kulemewa na mizigo, nami nitawapumzi-
sha.

“Jitieni nira yangu, mjifunze kwangu; kwa 
kuwa mimi ni mpole na mnyenyekevu wa moyo; 
nanyi mtapata raha nafsini mwenu.

“Kwa maana nira yangu ni laini, na mzigo 
wangu ni mwepesi.”

Kama tu wale Watakatifu huko Afrika, nami 
najua kuwa ahadi hii ni ya kweli. Ni kweli kule, 
na ni kweli kila mahali. Juu ya hili ninashuhudia 
katika jina la Yesu Kristo, amina.
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